
SOLENNITÉ DE LA TRÈS SAINTE TRINITÉ – ANNÉE B

PRIÈRE D'OUVERTURE  
Dieu notre Père, tu as envoyé dans le monde ta Parole de vérité et  ton Esprit  de
sainteté pour révéler aux hommes ton admirable mystère ; donne-nous de professer la
vraie foi en reconnaissant la gloire de l'éternelle Trinité, en adorant son Unité toute-
puissante.

LECTURES  

Dt 4, 32-34.39-40
Moïse disait au peuple : «  Interroge donc les temps anciens qui t’ont précédé, depuis
le jour où Dieu créa l’homme sur la terre : d’un bout du monde à l’autre, est-il arrivé
quelque chose d’aussi grand, a-t-on jamais connu rien de pareil ? Est-il un peuple qui
ait entendu comme toi la voix de Dieu parlant du milieu du feu, et qui soit resté en
vie ? Est-il un dieu qui ait entrepris de se choisir une nation, de venir la prendre au
milieu d’une autre, à travers des épreuves, des signes, des prodiges et des combats, à
main  forte  et  à  bras  étendu,  et  par  des  exploits  terrifiants  –  comme tu  as  vu  le
Seigneur ton Dieu le faire pour toi en Égypte ? Sache donc aujourd’hui, et médite
cela en ton cœur : c’est le Seigneur qui est Dieu, là-haut dans le ciel comme ici-bas
sur la terre ; il n’y en a pas d’autre. Tu garderas les décrets et les commandements du
Seigneur que je te donne aujourd’hui, afin d’avoir, toi et tes fils, bonheur et longue
vie sur la terre que te donne le Seigneur ton Dieu, tous les jours. »

32 (33), 4-5, 6.9, 18-19, 20.22
R/ Heureux le peuple dont le Seigneur est le Dieu.
- Oui, elle est droite, la parole du Seigneur ; il est fidèle en tout ce qu’il fait.
Il aime le bon droit et la justice ; la terre est remplie de son amour.
- Le Seigneur a fait les cieux par sa parole, l’univers, par le souffle de sa bouche.
Il parla, et ce qu’il dit exista ; il commanda, et ce qu’il dit survint.
- Dieu veille sur ceux qui le craignent, qui mettent leur espoir en son amour,
pour les délivrer de la mort, les garder en vie aux jours de famine.
- Nous attendons notre vie du Seigneur : il est pour nous un appui, un bouclier.
Que ton amour, Seigneur, soit sur nous comme notre espoir est en toi !

Rm 8, 14-17
Frères, tous ceux qui se laissent conduire par l’Esprit de Dieu, ceux-là sont fils de
Dieu. Vous n’avez pas reçu un esprit qui fait de vous des esclaves et vous ramène à la
peur ; mais vous avez reçu un Esprit qui fait de vous des fils ; et c’est en lui que nous
crions « Abba ! », c’est-à-dire : Père ! C’est donc l’Esprit Saint lui-même qui atteste à
notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. Puisque nous sommes ses enfants,
nous sommes aussi ses héritiers :  héritiers de Dieu,  héritiers  avec le Christ,  si  du
moins nous souffrons avec lui pour être avec lui dans la gloire.



Mt 28, 16-20
En ce temps-là, les onze disciples s’en allèrent en Galilée, à la montagne où Jésus
leur avait ordonné de se rendre. Quand ils le virent, ils se prosternèrent, mais certains
eurent des doutes. Jésus s’approcha d’eux et leur adressa ces paroles : « Tout pouvoir
m’a été donné au ciel et sur la terre. Allez ! De toutes les nations faites des disciples :
baptisez-les au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit, apprenez-leur à observer
tout ce que je vous ai commandé. Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la
fin du monde. »

PRIÈRE SUR LES OFFRANDES  
Sanctifie, Seigneur notre Dieu, le sacrifice sur lequel nous invoquons ton nom très
saint ; et, par cette eucharistie, fais de nous-mêmes une éternelle offrande à ta gloire.

PRÉFACE  
Vraiment,  il  est  juste et  bon de te rendre gloire, de t'offrir  notre action de grâce,
toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Avec ton
Fils unique et le Saint-Esprit, tu es un seul Dieu, tu es un seul Seigneur, dans la trinité
des personnes et l'unité de leur nature. Ce que nous croyons de ta gloire, parce que tu
l'as révélé, nous le croyons pareillement, et de ton Fils et du Saint-Esprit : et quand
nous proclamons notre foi au Dieu éternel et véritable, nous adorons en même temps
chacune des personnes, leur unique nature,  leur égale majesté.  C'est  ainsi  que les
anges et les archanges, et les plus hautes puissances des cieux, ne cessent de chanter
d'une même voix…

PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION  
Puissions-nous trouver, Seigneur, le salut de l'âme et du corps dans le sacrement que
nous avons reçu, tandis que nous affirmons notre foi en la Trinité, éternelle et sainte,
comme en son indivisible Unité.
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

« De toutes les nations faites des disciples : baptisez-les au nom du Père, et du Fils, et
du Saint-Esprit. » Ce sont les dernières paroles du Christ, que nous venons d’entendre
dans  l’évangile  de  saint  Matthieu.  Jésus  n’utilise  pas  le  mot  ‘trinité’  –  ce  mot
n’apparaît d’ailleurs nulle part dans la Bible –, mais Il associe mystérieusement le
nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit. Les penseurs chrétiens des premiers siècles
ont conçu le mot ‘Trinité’, pour désigner notre Dieu, pour dire à la fois qu’Il est
vraiment unique, tout en étant relation à l’intérieur de Lui-même.



Les lectures de ce dimanche nous permettent d’approcher un peu ce mystère.
Dans la première lecture, Moïse invitait le peuple d’Israël à rendre grâce, à cause de
la proximité et de la tendresse que Dieu lui manifestait. Le Seigneur a créé le monde,
Il s’engage dans une Alliance en mettant à part un peuple, Il lui parle, Il le conduit. Il
agit vraiment comme un Père, qui se soucie de son enfant, en lui fournissant ce dont
il a besoin et en lui apprenant à marcher droit.

En Se faisant homme parmi nous, Jésus nous a révélé avec plus de profondeur
encore combien Dieu était Père. Jésus a montré une intimité unique avec Dieu, avec
Son propre Père, Lui qui est le Fils unique. Il a agi avec la puissance de Son Père, et
nous a  exprimé toute  la  tendresse  que  Dieu  avait  à  notre  égard.  Un  amour,  une
tendresse extrême, qui sont allés jusqu’à la Croix. Par cette offrande d’amour, Il a
réalisé l’Alliance définitive entre Dieu et nous, une Alliance vers laquelle tous sont
appelés.

Cette relation du Père et du Fils, saint Paul nous a expliqué, dans la seconde
lecture, qu’elle n’est pas quelque chose d’extérieur, une chose qu’on admire de loin.
Par la Pentecôte, Jésus nous a donné Son Esprit, ce mystérieux Esprit-Saint commun
au Père et au Fils, et qui nous fait entrer dans cette relation d’Alliance. « Vous avez
reçu un Esprit qui fait de vous des fils », nous a dit l’apôtre Paul.

La caractéristique la plus étrange de notre Dieu, on peut même dire la plus folle,
c’est qu’Il nous invite à partager Sa vie. En fait, nous ne pouvons pas comprendre un
tant soit peu ce qu’est la Trinité, sans y participer. L’Esprit que nous avons reçu au
Baptême et à la Confirmation, cet Esprit qui essaye de S’infiltrer dans le cœur des
tous les hommes de bonne volonté, veut nous conduire vers l’expérience de la vie
divine. Voilà ce qui fait aujourd’hui notre joie : la Trinité n’est pas un Dieu lointain,
elle est ce souffle d’amour qui nous touche à l’intime, qui nous fait vivre, qui nous
unit et qui nous met en mouvement. Unis au Christ, nous devenons capables d’aimer,
de nous mettre au service de Dieu et de ceux qui nous entourent. 

Par l’Eucharistie de ce dimanche, nous nous connectons au Cœur de Jésus. Par
Lui, avec Lui, en Lui, offrons-nous au Père, laissons-nous revivifier par la vie de
l’Esprit, permettons à la tendresse divine de nous envahir. Alors nous deviendrons de
meilleurs témoins de notre Dieu, Unité éternelle et communion d’Amour ; alors nous
serons rayonnants de cette éternelle Joie que Jésus est venue annoncer aux hommes,
cette joie que le monde ne connaît pas et que personne ne pourra jamais nous enlever.
AMEN.
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